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HECATOMBE A QUEBEC 
Le district de Québec a vécu des heures d’angoisse et d'in­

quiétudes sérieuses, dans la nuit de mercredi à jeudi. Il y avait 
de quoi puisqu'on a enregistré neuf morts, à Portneuf, et qua­
tre, à St-Grégoire de Montmorency.

Un orage électrique se produisit, à 11.45 heures. 11 était 
accompagné d'éclairs et de tonnerre. Cet orage cessa vers 1 
heure, mais un autre vint qui dura toute la nuit et se prolongea 
jusqu'à 7.30 heures a.m., jeudi.

Toute la nuit ce fut un feu roulant et un déluge puisque les 
postes d'observations atmosphériques ont dit qu'il était tombé 
trois pouces et demie d'eau durant la nuit.

La pluie fut tellement abondante qu'elle empêchait la vi­
sion sur les routes et dans les rues de la ville de Québec. Tout 
le district de Québec fut atteint.

Dans le seul village de Portneuf il y a eu neuf morts dont 
six à la suite du départ précipité d’une maison emportée par la 
rivière Portneuf dans le fleuve St-Laurent. Les deux autres 
morts sont deux employés du chemin de fer C. P. R., tombés 
dans un gouffre creusé par l'effondrement d'un pont par la 
crue des eaux.

Dans le village de St-Grégoire (Montmorency), il y a eu 
quatre morts et dix blessés. La foudre est tombée sur la cime 
d'un cap et a causé un éboulis qui a écrasé, au bas de la falaise, 
une maison à appartements, dans laquelle vivaient 42 person­
nes.

Des ponts ont été emportés dans toute la région québé­
coise. L'avalanche ne fut pas moins forte du côté sud du St- 
Laurent, en face de Québec.

! RECITS

A Portneuf, Madame Marcotte a été emportée, avec six 
de ses dix enfants, dans sa maison et tous se sont noyés. Du­
rant toute la nuit, M. et Mme Marcotte furent effrayés du ton­
nerre et des éclairs. Ils s'aperçurent de la crue constante des 
eaux. A bonne heure, jeudi matin, M. et Mme Marcotte se con­
sultèrent durant quelques minutes au sujet des moyens à pren­
dre pour sauver leurs enfants et se sauver eux-mêmes. M. 
Marcotte se sauva avec quatre de ses enfants, pendant que son 
épouse partit ainsi que ses six enfants, avec la maison, à la dé­
rive. Les sept se noyèrent.

Une autre maison a été emportée par l'eau, celle de M. Ls 
Beaulieu. Mais elle avait été évacuée à temps.

Un moulin et une beurrerie ont été démolis à Portneuf à 
proximité de la résidence des Marcotte.

Un train dù Pacifique Canadien, allant de Montréal à 
Québec, a déraillé à Portneuf à quelque distance de la gare. 
L'accident s'est produit à 5.30 heures a.m. environ. Le rapide 
poursuivait sa marche sous une pluie diluvienne. La voie avait 
été minée par les torrents qui se déversaient avec fracas dans 
les ruisseaux. Un ponceau en pierre élevé non loin de la gare 
avait été détruit par les eaux et le train filait vers l'abime. La 
locomotive plongea dans le vide, d'une hauteur de cinquante 
pieds. Elle fut suivie de deux wagons à bagage et d'un, dé se­
conde classe. Les autres wagons restèrent sur la voie.

L'ingénieur, M. Orner Carrier, et M. Donat Jobjdon, chauf­
feur, perdirent la vie. Plusieurs passagers furent blessés.

Durant toute la journée de jeudi, les convois ne purent 
passer à cet endroit, ce qui nuisit à la circulation des trains.

On n'a pas repêché les cadavres.

(Suite à la page 4)

CANDIDE ROCHEFORT
DANS L’OPPOSITION?

Le député provincial de Ste-Marie, Montréal, attaque M. 
Duplessis parce que celui-ci ne veut plus du représentant mont­
réalais qui a changé ses allégeances politiques plusieurs fois, 
depuis 1935. M. Duplessis va le ranger du côté de l'Opposition 
à la Chambre. Plus de 25 députés seront à la gauche à la pro­
chaine session.

PRODUCTION
MINERALE

DE_QUEBEC
JUILLET 1938

Le Ministère des Mines et des 
Pêcheries vient de publier un 
bulletin donnant les chiffres de 
production des principales subs­
tances minérales exploitées dans 
la Province de Québec, pour le 
mois de juillet et les sept pre­
miers mois de 1938.

La production d'or et d'argent 
du mois de juillet est de beau­
coup plus élevée que celle du mois 
correspondant de 1937. Mais ce 
sont les seules substances dont la 
production soit augmentée. Dans 
toutes les autres, on remarque 
des diminutions plus ou moins 
grandes.

La production du mois de juil* 
let 1938 accuse des augmenta­
tions considérables pour l'or et 
l'argent, une faible augmentation 
pour les produits d'argile et une 
légère baisse pour l'amiante, la 
chaux et le ciment, par rapport 
au mois précédent.

NNION DIOCESAINE DE
L’U. C. C. POOR LARITIDI

CULTIVATEURS D'ABITIBI, ATTENTION ! !

Le congrès annuel de l'U.C.C. d'Abitibi sera tenu à Amos 
le 8 septembre courant.

Ouverture à 9 heures a.m. par messe solennelle.
Immédiatement après la grand'messe, ouverture du con- 

grès.
Nous aurons le plaisir et l'honneur d'avoir M. Abel Ma­

rion, Président Général, ainsi que le Rév. Léon Lebel, S.J., Au­
mônier Général, ainsi que plusieurs autres distingués visiteurs.

Qu'on se le dise et qu'en foule l'on se rende à ces impor­
tantes assises où des questions agricoles de la plus haute im­
portance seront discutées.

SAMUEL AUDETTE,
Président diocésain de 1'U.C.C. pour l'Abitibi.

BILAN DES TRAGEDIES
La production d’or et d’argent 

au cours des sept premiers mois 
de 1938 marque des avances con­
sidérables qui atteignent 24 et 
57 pour cent respectivement, par 
rapport à la période correspon­
dante de 1937. Celle de toutes les 
autres substances accusent par 
contre une diminution particuliè­
rement prononcée dans le cas de 
l'amiante. , _ t-

Deux nouvelles mines d'or, 
situées dans l'ouest de Québec, 
sont entrées en production au 
mois de juillet, portant à 26 le 
nombre de mines métalliques en 
exploitation dans cette région. Ce 
sont les mines Francoeur, située 
dans le canton de Beauchastel, 
et Lapa-Cadillac, située dans le 
canton de Cadillac. Leurs ateliers 
de traitement ont une capacité 
respective de 150 et 250 tonnes 
par jour.

Voici le bilan tragique de la 
/ein|)ête qui a dévasté le district 
de Québec durant la nuit de mer- 
jredi à jeudi:

A ST-GREGOIRE
Quatre morts : Mme Patrice 

Delisle et son jeune bébé; Mme 
Çorantin Àudet; Mlle Gloriosa 
Lachance. #

Neuf à l’hôpital: Alphonse et 
Thérèse Delisle, enfants de M. 
Patrice Delisle; Marie-Paule Gri­
gnon; M. et Mme Léo Lavignc; 
Mme Gérard Deschênes; Madame 
Delphis Lachance; et deux bébés, 
Diane Lavoie et Yolande Breton.

A PORTNEUF
Le déraillement: deux morts: 

Orner Carrier, ingénieur; Donat

Jobidon, chauffeur, tous deux do 
Québec.

Quatre à l’hôpital : MM. Fred 
Atkinson, de Lévis; Ludger La­
montagne, de Québec; F. Bou­
dreau, de Montréal; et le R. P. 
Rçid, 0, P,, de Montréal. Plu­
sieurs sont blessés moins grave­
ment. —

L’inondation: six morts: Mmé 
Georges Marcotte et ses cinq en­
fants, Rosalma, Brigitte, Fernand, 
Louise et Hélène.

Durant la nuit, il est tombé 
3.75 pouces de pluie, soit la moy­
enne pour trente jours. En juillet, 
la précipitation de la pluie avait 
été de 5 pouces.

LE REVD. PERE 
LATOUR, C.S.V.

Montréal, 2. — Le R. P. La- 
cour, C. S. V., ex-provincial des 
RR. PP. de Saint-Viateur, est 
parti pour Gaspé où il va pren­
dre la direction du nouveau sémi­
naire que son ordre vient de fon­
der dans cette ville. Il était ac­
compagné d’une quinzaine de Pè­
res et de Frères de l’Ordre de 
Saint-Viateur. Les distingués reli­
gieux ont pris place dans un wa­
gon lit attaché à l’Océan Limitée 
du Canadien National.

A l'Epreuve du Feu

ACADEMIE DE LA SALLE
Coin Laviolette et St-Pierre, 

Trois-Rivières.
Pensionnat dirige pur les Frères îles 
Keoles Chrétiennes et affilié fl ITni- 
vorsite Laval. Cours primaire, cours 
commercial, cours secondaire .scienti­

fique. — Demandez prospectus.

TROIS NOOVEAOX JUGES
La rumeur veut que l'hon. juge Lucien Cannon soit appelé 

à la Cour d'Appel, à Québec. 11 serait remplacé à la Cour Supé­
rieure par M. Oscar Boulanger. L'hon. M. Perreault devien­
drait juge de la Cour d'Appel. L’hon. M. Francoeur irait à la 

l Cour Supérieure. î

Les pensions de vieillesse
ont émis 47,415 chèques

A la date du 31 août, la Commission des pensions de vieil­
lesse émet 47,415 chèques à des vieillards de la province pen­
sionnaires de l'Etat. Ces chèques sont au total de $848,949.52 
et portent le total des sommes versées depuis le 1er novembre 
1936 à $18,797,329.65.

Mercredi également la Commission émettait 1197 chèques 
à des aveugles de la province, au total de $23,301.81. C’est un 
montant total de $221,802.99 depuis le 1er octobre 1937, soit 

! depuis que les pensions aux aveugles sont versées.
Ces chiffres nous ont été communiqués nar M. J.-R. Fo­

rest, président de la Commission des pensions de vieillesse 
pour la province.
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Les 5 jumelles
Çorboil, Ont., 2. — Le Dr Allan 

Dafoc* est très satisfait de l’état 
physique de ses cinq protégées, 
les célèbres petites jumelles Dion­
ne. En poids et en taille, elles ont 
effectué des gains normaux. Seule, 
Marie a perdu un quart fie livre 
au cours des derniers mois. Tou­
tefois, elle a gagné un demi pouce 
en hauteur et mesure 39 pouces.

Patates géantes
Brockville, Ont. — Wilson 

Buker, un fermier de Roebuck, a 
fait la trouvaille samedi dans son 
champ, d’une patate qui mesure 
approximativement onze pouces et 
trois-quarts par dix pouces et de­
mi. Buker assure qu’il en a trou­
vé deux autres presque aussi 
grosses.

Bénédiction aux
cinq jumelles

Callander, Ont., 2. — M. et 
Mme Ovila Dionne, parents des 
fameuses quintuplettcs, ont reçu 
la bénédiction du Pape Pie XI, 
dimanche dernier, par l’entremise 
de M. Frank Blicd, de Madison, 
Wisconsin.

La cérémonie eut lieu sur la ve­
randa du presbytère du curé Vic­
tor Pilon, de Corbeil, où les pa­
rents des quintuplettcs et Thérèse 
et Pauline, soeurs des jumelles, 
étaient réunis.

m kapuskasing $<
és é
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ht» hasard m’n pctmls aujourd'hui 

di* rencontrer le doyen des paroissiens 
de KapuskusiiiK. en la personne de M. 
Joseph CiMisineau, rentier, <pd demeu­
re en notre ville depuis 1022.

Après quelques paroles échangées, 
le félicitant de sa verte vieillesse, 11 
me dit en souriant :

“ .l’ai aujourd'hui N4 ans et j’ai do 
la peine A le croire, ear depuis 10 ans 
il nu1 semble que Je n’ai pas vieilli."

" l'hitrez ”, me dit-il, “je vas vous 
raconter en quelques mots mon exis­
tence.

" Je suis né A Sto-Cécilo de Mn- 
shaiu, 1*. IJué., le 10 aoftt 1 Kü4, du 
mariage d’Amahlo 4'nturinoau et de 
.Marie-Louise Hébert. Je sids le sixiè­
me enfant d’une famille de H enfants: 
0 unrqons et 2 filles, tous décédés au­
jourd'hui. excepté mon frère Itnptiste. 
Atfé de N2 ans, qui demeure A Hull, 
province do Québec, et moi.

"Je me suis marié pour la première 
fols, A l’Age de 21 ans. A Hrncefield, A 
Mlle Mario Lacroix. Mu jeune femme 
u'était Agée que de 15 ans.

" De cette union naquirent 12 en­
fants dont 4 seulement vivent encore 
pour me consoler dans ma vieillesse. 
Mes trois fils demeurent en Abitibi: 
Adélard, marchand est matin' de pos­
te de Lu Sarre: Joseph, propriétaire 
de l'hédel Abana. Dupuy; et Jean- 
Itaptisto, le benjamin de la famille, 
inspecteur «les cardes chasses: une 
fille: Mme N. Villeneuve, de Kitigan. 
Ont.

” A l’Age de 2.1 ans. je montai de 
Maniwaki A Monteorf en canot, dis­
tance do 14 milles. Montcerf ne 
comptait en ce tcmps-IA que quelques 
familles: les (îroulx, les Major, et les 
IM cotte.

"Je pris un lot do colonisation sur 
la rivière Désert, et c’est IA (pie J’ui

élevé ma nombreuse famille, et où 
aussi j’ui connu de grandes joies et de 
plus grandes douleurs, puisque j’y ni 
laissé 2 épouses et N filles mariées et 
mères de famille.

" J'eus In douleur de perdre mu pre­
mière femme le 12 juillet 1002. Ce fut 
une grnfidc épreuve pour nous tous.

" Je me mariai en secondes noces 
le 1.1 juillet l'JOH avec Mlle Olive Li- 
rette et nous avons vécu ensemble 
pendant 1.1 ans. Après sou décès, en 
mai 1021, étant seul, mes enfants 
excepté une fille étaient tous rendus 
dans le Nord, je louai ma terre et vins 
demeurer A La Sarre où l’année sui­
vante je montai A Kapuskasing et pris 
un billet de location pour un lot dans 
le rang 0.

" Je me suis marié pour la troisiè­
me fois, le 22 avril 1024, avec Mme 
Vve Ned Leclerc, qui est aujourd’hui 
Agée de 7.1 ans.

" Nous jouissons tous deux d’une 
excellente santé et si Dieu nous con­
serve la santé nous fêterons l’an pro­
chain nos noces de cristal, ma vieille 
et moi. Je vous invite de vous unir 
avec nous afin de célébrer cotte gran­
di' fête.”

Je remerciai chaleureusement les 
deux bons vieillards qui ont pu garder 
leur coeur si jeune et qui portent si 
allègrement le poids des années.

" A quoi attribuez-vous votre verte 
vieillesse ? " lui demandais-je.

" Kn accomplissant toujours stric­
tement mes devoirs, assistant réguliè­
rement A la messe et essayant tou­
jours de mieux faire aujourd'hui 
qu'hier; buvant toujours du lion thé 
vert et fumant le bon tabac (“ea- 
nayen”) et un petit coup de fort de 
temps en temps.

" J’oubliais de vous dire que je fus 
pendant plusieurs termes, échevin de 
mou canton et commissaire d'écoles.”

*' Vous êtes d’origine française ”, Je 
crois V

"Oui", me dit-il. "Mon ancêtre 
J.-H. Cousineau, maçon et tailleur de 
pierre, partit de la Rochelle en Fran­
ce, le 15 mal 1080, pour venir s'éta­
blir A Montréal, où il se maria A Mar-

ansieuiDeron deBéDe

V' —NV v
e t.

Vv

TL existe, pour le biberon de bébé, un lait qui possède 
^ un grand nombre d’avantages reconnus. Il con­
tient toute la valeur nutritive du lait de vache complet 
—il se digère très facilement — toujours le même, 
qu’importe oh vous l’achetez — facile à préparer et 
facile à garder—extra-riche en vitamine D “ensoleil­
lée”—c’est le Lait Carnation irradié.

L'Homogénéisation et le traitement à la chaleur rendent le Lait 
Carnation très digestible. Rien n’en a été retiré, excepté une partie 
de l’eau naturelle qu’il contenait—rien n’y 
a été ajouté, excepté la vitamine D “enso­
leillée” provenant des rayons ultra-violets.
Et toutes les boîtes de Lait Carnation sont 
exactement les mêmes.

Quand le bébé cesse de prendre le bibe­
ron, il n’a pas besoin d’être “sevré” — il 
continue de prendre son Lait Carnation 
dans sa tasse. Le Lait Carnation rend aussi 
les plats cuits plus lisses, plus crémeux, 
plus savoureux, et il est délicieux et écono­
mique pour crémer le café et les céréales.

Ecrivez pour demander le dépliant 
gratuit: “Lait Carnation Irradié pour 
Bébés et Enfants en croissance”, ainsi que 
la brochure gratuite: “Le Livre de Menus 
Carnation”. Adressez-vous à Carnation 
Company Limited, Toronto, Ontario.

Carnation Milk
IRRADIE

Ecoutex I» Programme MContented Hour" tout let lundis soin. Consultez votre fournol pour l’heure et let potteù

nifii

UN PRODUIT 
CANADIEN

*pr©VDDONl cf# vocftM

SWEET CAPORAL

11 La forme la plus pure 
sous laquelle le Jabae 

peut être fumé."

CIGARETTES

guerito Hêmml, le 2 janvier 101)0.”
M. Cousineau compte 50 petits- 

enfants et .15 arrière-petits-enfants.
Je partis en souhaitant, sauté et lon­

gue vie aux deux vénérables vieillards. 
______  Briae Ontarienne.

Partie de balle molle 
à Sainte-Gertrude

Dimanche dernier, le 21 août 
Villemontel va Ste-Gertrude: 10 à 10.

PARTIE NULLE

A l'occnston <ie la grande fête spor­
tive. dimanche dernier. A Ste-Hertru- 
de. M. Joseph Descarreaux avait of­
fert une belle coupe au club vain­
queur. Comme la partie fut nulle, une 
uiuiiche supplémentaire a été jouée A 
cause île la coupe, Villemontel gagna 
la coupe par le score: 12 A 11. Nos 
félicitations au club de Villeinontel.

St-Edouard de Fabre
Dana le deuil. — M. le curé L. Gau­

thier est allé A Montréal, assister aux 
obsèques de son frère, M, l’abbé Jo­
seph Gauthier.

En visite. — M. et Mme Jean-Paul 
Millette, M. et Mme Elphège Poirier, 
de Sorel, ainsi que Mlle Augustine 
Pelletier, de Ste-Victoire, ont visité 
M. et. Mme J.-B. Millette et leur fa­
mille.

— Mlle Colette Valiquette, de 
Itouyn. en visite chez ses frères, MM. 
Alfred et Lucien Valiquette.

Baptêmes. — Marie-Andréa-Juliet­
te. enfant de M. et Mme Wilfrid Gra­
vel (Irène Pellerln). Parrain et mar­
raine, M. et Mme André Pellerln. 
grands-parents de l’enfant.

— Jos.-Lionel, enfant de M. et Ma­
dame Adélard Venue ( Kmilieune Gou­
let). Parrain et marraine. M. et Mme 
Druest Venue.

— Jos.-Ludger. enfant de M. et 
Mme Ludger Manseau. Parrain et 
mnrmine. M. et Mme Z. Goulet.

— Mitrie-Clnire-Lucie, fille de M. 
et Mme Chester Laforest (L. De­
niers). Parrain et marraine, M. et 
Mme D. Laforest.

— Mario-Véronique, enfant de M. 
et Mme Marcel Faquin (Marie-Mar­
the Lupion). Parrain et marraine, M. 
Gérard et Mlle Vérona Faquin.

HOMMES, GARÇONS DEMANDES
Avons besoin de voyageurs pour tous 
territoires libres. $40.00 par semaine 
pour vendre aux magasins et garages. 
$100.00 en argent est nécessaire. 
Ecrire immédiatement A H. MFRS. 
RËG’D, 3576 Bordeaux, Montréal.

Arthur Pratt 
est décédé au 

Témiscamingue
Témiscamingue, Que., 2. — Ar­

thur Pratt, décédé à l’âge de 96 
ans, vit des avions dans sa vie, 
mais jamais un camion ou une 
automobile, véhicules que^ sur la 
foi des descriptions qui lui en 
étaient faites, il déclarait une me­
nace pour la société. Il vivait seul 
à Hunter’s Point, sur la rive nord 
du lac Kipawa, dans le comté de 
Pontiac, et, jusqu’au printemps 
dernier, il cultiva un jardin pota­
ger qui lui donnait les légumes 
dont il avait besoin. Il y a quel­
ques jours son appétit disparut et 
sa grande faiblesse l’obligea à 
passer la plus grande partie de 
son temps au lit. 11 mourut pen­
dant son sommeil.

Ce quasi centenaire était natif 
d’Ely, AngîèNrre. Il vint au Ca­
nada a l’âge de 20 ans et, à l’ex- 
éeption de six ans, passa les trois 
quarts de siècle qui suivirent dans 
le comté de Pontiac, où il fut tour 
à tour homme de chantier, garde- 
feu et courrier pour la Hudson 
Bay Company. Il n’avait pas vi­
sité Montréal depuis “l’année où 
Abraham Lincoln fut assassiné” 
(1865) et Ottawa “depuis le temps 
où l’on y avait posé l’aqueduc.”

FCZEMA
■I Ne peut pas être soulagé avec 

remèdes pris intérieurement. L’On­
guent du Dr. Chase appliqué directement, 
soulage immédiatement la démangeaison 
et cicatrise la peau, la laissant douce et 
molle. Un traitement médical supérieur. 
Prouvé pendant 50 uns.

L’ONGUENT DU DR. CHASE
VENDEURS demandés par une mai­
son solidement établie depuis 10 ans. 
200 produits garantis: Toilette, Epi- 
ces. Essences, Produits Alimentaires, 
de ferme, etc. . . Proposition sans ris- 
que. Nos produits gratis vous ouvrent 
les portes. Chaque famille un client. 
Laissez-nous vous prouver comment 
vous pouvez faire votre vie. Pour dé­
tails et catalogue gratis, sans obliga­
tion: FAMILEX, 570 St-Clément, 
Montréal.

VENTES POUR TAXES MUNICIPALES
VILLE DE DUPARQUET. DISTRICT D’AHITIHI.

vendues aux enchères publiques en In salle do l’Hôtel de Ville de Dupnr met Sns" iTdufrict 
d’Abitibi. JEUDI, le SIXIEME JOUR D’OCTOBRE 1938. à DIX beureS .ri’VvaXmldï Sur 
satisfaire nu paiement des taxes municipales, s-olnires et intérêts mentionnés nu dit état et 
les frais qui seront subséquemment encourus pour toutes procédures ultérieures h ce Jour à 
moins que les dites taxes, intérêts et frais ne soient payés avant In vente

No. Cadastre Nom du propriétaire

2-3 J os. Lévesque
2-30 Victor Juki
2-37-3 Victor Juki
2-37-1 Victor Juki
2-41 Andrew Mazur
2-44 John Markovich

l>-17 A. Znmni ................................
Donné n Duparquet, ce 25ème jour d'août,

Adresse
Redevnnres

Rouyn 
Val d'Or 
Val d’Or 

..Vol d'Or 
Duparquet 
,55-Hudson Bay 
St. Kirkland 
Lake

.....Duparquet
mil neuf cent trente-huit

municipales 
nu 15 août 

1938.

Taxes
scolaires

Total

156.92 11.60 198.52
13.95 7.66 21.50
9.96 12,05 22.00
9.95 12.05 22.00

10.75 10.75

46.00 48.85 94.85
35.61

:e-huit.
28.41 59.02

2-9 sept. J. M. HEBERT.
Secrétaire-trésorier.
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TROIS COLONS ONT FAILLI
DISPARAITRE DANS L’ABITIBI NOTES SOCIALES
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Rosario Perron, Jean-Yves Rousseau et Laurent Dufour disparais­
sent pendant plusieurs heures, après être partis pour une ex­
cursion en canot sur le ruisseau HalL

Canton Rousseau, Abitibi, 2. — 
Trois colons l’ont échappé belle 
ces jours derniers, au cours d’un 
voyage en canot sur le ruisseau 
Hall gonflé par la crue des eaux, 
à cause des pluies fréquentes tom­
bées sur la région. Ce sont Rosa­
rio Perron, Jean-Yves Rousseau et 
Laurent Dufour.

Ils devaient revenir au camp le 
soir même mais ils ne donnèrent 
pas signe de vie et l’inquiétude 
s’empara de ceux qui étaient res­
tés avec l’aumônier du groupe. 
On passa la nuit dans l’angoisse 
et, dès le matin, deux équipes se 
formèrent pour aller à la recher­
che des disparus. La première 
troupe était composée de MM. 
Charles Bouchard, Emile Mail­

loux, Léon Bouchard et Léger 
Boivin qui partirent en canot 
pour refaire les étapes de ceux 
que l’on recherchait. Une deuxiè­
me équipe formée de MM. F.-X. 
Tremblay, Edmond Dufour et 
Gérard Perron prit un chemin dif­
férent, en suivant le ruisseau Hall, 
et c’est à ces derniers que revient 
le mérite d’avoir retrouvé les 
trois jeunes disparus. Vers 9 heu­
res du matin, on les vit revenir 
au camp, tous joyeux d’avoir re­
trouvé leur chemin perdu la veil­
le.

Inutile de dire qu’ils furent re­
çus avec joie et que de ferventes 
actions de grâces furent offertes 
au Ciel pour la recouvrance des 
trois jeunes garçons.

Chute mortelle
Un pénible accident s’est pro­

duit dimanche dernier dans un hô­
tel de notre ville et a coûté la vie 
à un jeune colon de Béarn.

Lionel Desjardins, 31 ans, origi­
naire de Montréal et^ domicilié à 
Béarn depuis environ un mois, re­
montait l’escalier du sous-sol 
quand en voulant se donner un 
élan pour franchir la dernière 
marche il perdit l’équilibre et alla 
se fracasser le crâne sur le par­
quet de ciment au pied de Fesca- 
lier. Transporté d’urgence à l’Hô­
pital local, il expira le soir même 
à minuit. L’accident s’était pro­
duit vers les 3 heures de l’après- 
midi.

A l’enquête tenue lundi au Pa­
lais de Justice, sous la présidence 
de M. le Coroner Jos. Dion, M.D., 
d|Amos, les jurés rendirent un ver­
dict de mort accidentelle.

Médailles d’Or 
et d’Arwent du 

Mérite Agricole
Adélard Grenier, N.-D. du Nord, 

Témiscamingue, 860.2.
Donatien Rivest, St-Isidore, Té- 

misenmingue, 859.
Arthur Matte, Nédélcc, Témis­

camingue, 857.2.
Albert Trudel, St-Isidore, Té­

miscamingue, 856.
Armand Rivest, Ville-Marie, 

Témiscamingue, 882.
Andréniquc Bélanger, St-Placi- 

de. Témiscamingue, 870.5.
Rév. H. Michv. curé, La Cro­

che, Laviolette, 884.
Médailles de Bronze

Elzéar Roy, St-Isidore,- Témis­
camingue. 842.

E.-A. Turgeon. Latulippe, Té­
miscamingue, 839.

Chs. Brassard, Latulippe, Té­
miscamingue, 828.

X. Laverdière, Lorrainville, Té­
miscamingue, 828.

Jos. Lavallée, St-Bruno, Témis­
camingue. 802.

En voyage
M. Roland Rov, de l’Ecole des 

Mines, à Val d’Or, n été on voya­
ge à Montréal, Toronto et Qué­
bec.

Bienvenue aux 
nouveaux abitibiens

Le deuxième gros contingent de 
colons de Montréal, cette année, 
nous est arrivé, par le train du 
Canadien National aujourd’hui.

En tout, 67 personnes sont ar­
rivés pour chercher sinon la fortu­
ne du moins l’aisance dans la 
grande plaine argileuse de l’Abiti­
bi. Sur ce nombre, ,il y a 18 chefs 
de famille qui vont commencer un 
établissement et 49 personnes, ap 
partenant à 13 familles différen 
tes, qui vont rejoindre leur chef 
sur un lot de colonisation. Tout ce 
monde sera dirigé ^ sur les cantons 
de Béarn, Villemontel et La Sar­
re, le principal groupe s’arrêtant 
à Amos.

Comme ce groupe da colons a 
été recruté à Montréal, S. H. le 
maire Raynault fut présent à son 
départ. Se sont rendus aussi à la 
gare de la me Moreau, pour sou­
haiter bon voyage aux partants, 
M. N.-R. Beaudét, directeur de la 
commission du chômage, M. Al 
phonse Hardy, président de la 
Commission du retour à la terre, 
M. J.-F. Russell, représentant du 
gouvernement fédéral auprès de 
cette Commission, le Dr W.-J. 
Black, directeur du service de la 
colonisation du Canadien National 
et son assistant, M. J.-B. Lanctôt. 
M. P. Boutet, agent de colonisa­
tion du C. N. R., accompagnera 
les nouveaux colons jusque dans 
l’Abitibi.

Départ de 143 
personnes pour 

^Abitibi
Cent quarante-trois personnes 

sont arrivées dans l’Abitibi. Sin­
ce nombre, 53 sont des chefs de 
amille, 84 des dépendants et 6 

des célibataires.
Us viennent des diocèses de 

Chicoutimi, Mont-Laurier, Mont­
réal, Nieolet, Québec, Sherbrooke 
et Trois-Rivières, et ils s’en vont 
dans les cantons Rousseau, Cler­
mont, Béarn, Varsan, Yiüeinontrl, 
Cléricy, Ma'nneville, Palmarollc. 
Hébécourt, Malart' \ Dufresnoy, 
Roquemaurc. Belle v ib», LaSnrre, 
Montbcillard. Jkrr; ute et 1 uMo- 
randicrc.

AMOS
—Mlle Berthe Côté, G.M.E., est 

>artie pour Québec, où elle séjour­
nera quelque temps.

—M. Joseph Dudemaine et sa 
famille ainsi que M. C.-E. Mu­
asse ont passé la fin tic semaine 

à Noranda.
—Mlle Blandine Dudemaine, 

M. Bawl, ingénieur, M. et Mme 
A. Verrault sont revenus d’une 
excursion de pêche à Parent, au 
cours de laquelle ils ont rapporté 
quatre truites de trois pouces.

Les avocats I). Doran et 
Claude Bigué ainsi que M. B. 
Cossette représentaient la Cham­
bre de Commerce Junior d’Amos, 
à Rouyn, dimanche dernier.

—M. et Mme André Grand 
Guillot sont de retour de leur 
voyage de noces et résideront à 
Amos.

—Mme Eddy Turnbull, de Ke- 
wagama, était de passage à Amos 
pour le shower offert à Mlle Pau 
line Norrie.

—Mme W. W. Davis recevait, 
vendredi dernier au Royal Grill, 
à un shower en l’honneur de Mlle 
Pauline Norrie, à l’occasion de 
feon prochain mariage. On présenta 
à Mlle Nor rie un superbe service 
à thé. Servaient le café et les gla­
ces Mmes L.-A. Ladouceur, W.-X. 
Toole, E. Carrière, K.-D. Clark.

—Mme Pierre Gervais est par­
tie pour Montréal où elle passera 
quelque temps.

—Mademoiselle France et M. 
Louis-Georges Cossette sont de re­
tour d’un voyage â Trois-Rivières, 
Montréal, Ottawa, Monte-Bello où 
ils ont visité plusieurs parents et 
amis.

Mesdemoiselles Jeannine de La- 
chevrotière et Jacqueline Lapoin­
te, de Rouyn, en visite chez leur 
oncle, M. P.-X. Cossette.

ROGER BRAIS GAGNE LE
TROPHEE DD TENNIS

les amateurs do tennis eut pu as­
sister diiuauelie dernier. A la dispute 
sensationnelle pour le trophée, entre 
MM. Uojrer lirais et J£mniaimol Jean- 
fa vre. Malgré un vent assez violent, 
nos deux joueurs brillèrent par leur 
précision, leur vitesse, leur ténacité et 
leur euduranee.

Joanfavro m»Kna faeileiuent la pre­
mière inanebe avoo pointage d-2. Nous 
avons vu alors Hogor lirais se ressai­
sir. si bien <iu’il remporta la deuxième 
avee le seore 0-3.

A la troisième nianeho, tout parti- 
culièmnont, nous avons assisté A un 
duel des plus passionnants. I.n viotul 
re semblait sourire, tantôt A l’un, tan­
tôt A l’autre, et oo n’est qu’après vingt 
narties avee pointage 11-b. que nous 
pûmes féliciter Roger Brais pour sa 
victoire et K. Joanfavro pour sa belle 
tenue.

Nous avons maintenant le plaisir 
de publier un taJjJeau donnant les ré­
sultats de ee tournoi do l'année

SEMI - FINALE 

Dames

Se sont classées en semi-final*' :
Margot Boisvert vs J. Beausoleil, 

défaut.
<1. Prévost vs A. Carpentier. 75-0-0.
T. Yczinn vs C. Duguay, 0-2, 0-2.
A. Carpentier vs It. Paquette, 0-2, 

0-1.

L’abbé Fortier se 
rend en Abitibi

jVL l’abbé Arthur Fortier, se 
eretaîre de la société, diocésaine 
de Colonisation, a Québec, est en 
Abitibi, où il passera une dizaine 
de jours.

M. l’abbé Fortier va visiter les 
colons établis dans l’Abitibi.'Il va 
se rendre compte des possibilités 
nouvelles qu’il y a au point do 
vue de la colonisation.

SEMI - FINALE 

Hommes

Se sont classés on semi-finale:
B. Brais vs S. Plamondon, 0-1, 0-3.
L. Boisvert vs F. Taylor, 7-5, 0-2.
A. Lalimde vs lî. Merryfleld, 0-0,

0-2.
E.-A. Joanfavro vs L. St-MIcnr, 

0-3, 0-3.

FINALE

Dames

M. Boisvert vs <î. Prévost, 0-0, 0-0. 
T. Vézinn vs A. Carpentier, 0-3,

0-2.
.M. Boisvert vs T. Vézina, 0-0, 0-0. 
Et Mademoiselle Boisvert remporte 

le trophée dans une victoire éclatante 
incontestable.

FINALE

Hommes

B. Brais vs L. Boisvert, 0-7, 3-0, 
0-3.

E.-A. Jeanfavre vs A. Lalonde, 0-3, 
0-3.

B. Brais vs E.-A. Joanfavro, 2-6, 
0-3, 11-0.

Nos félicitations aux gagnants et 
aux organisateurs do ee tournoi.

Fédération des Chambres de Commerce 
Juniors de l’Abitibi et du Témiscamingue

Al. r>M'l AUDET, Président de la 
Fédéralion des Chambres de Com 
merce des jeunes de la Province.

Dimanche dernier, à Rouyn, on 
a jeté les bases d’une fédération 
des jeunes Chambres de Commer­
ce du Nord-Ouest de Québec. Des 
représentants d’Amos, de La Sar­
re et de Val d’Or sont allés ren­
contrer leurs collègues de la 
Chambre de Commerce des Jeu­
nes de Rouyn et ont conclu une 
Association qui sera sûrement 
profitable rt tous scs membres.

A une assemblée tenue, à l’Hô- 
tel-de-Villc de Rouyn, on procéda 
à la formation de l’exécutif de 
cette fédération qui comprendra 
un président, un vice-président, 
im secrétaire-trésorier et quatre 
directeurs, ces derniers, délégués 
par chacune des quatre Chambres. 
L’assemblée générale a choisi com­
me président, M. Albert Meunier, 
de Rouyn, comme vice-président. 
Mc Christophe Taschereau, de Val 
d’Or, et comme Secrétaire-Tréso­
rier, M. Alex. Leclerc, greffier de 
la Ville de Rouyn. Chaque Cham­
bre élira prochainement son delè­
gue oui siégera comme directeur 
de l’Association.

Banni les personnes présentes à 
la réunion, on remarquait MM. 
Albert Meunier, Julien Morissct- 
fc, directeur de ^La Frontière”, 
J.-A. Chantal, Orner Savard, R. 
Labrèque, G.-IT. Thibault. T. Mil­
ler. C.-A. Guilbaiilt. Achille Sou- 
r’v. J.-P. Lalonde, Marc Fortin et 
Gr G.-A. Rioux. de Rouyn. MM. 
Oliri.sfonbe Taschereau, R.-G, Tas- 
el-r*".!!, Léonard Chabot. Roger 
Lahaisç, A.-A. Barthc. Bernard

’H'amhault, J.-L. Rnillarfmon et 
Ty-nivrid Lacroix do la ‘‘Voix dr> 
vmI dOr”. ces derniers tous de Va) 
d’Or. MM. Heefor Gagné. .T -F 
^ f,illcux. Arthur Bureau et J-J 
Mortel, de La Sarre. MM. Daniel 
Dr,ran. Oloi.rln Bigm' et Bernard 
Cossette. d’Amos. M. Alex. Le- 
clm*. rie Rouvn, agissait comme 
sem'tairo dn l’assemblée.

On sait tout l’intérêt que nos 
Chambres de Dommoree seniors r-t 
juni.'rs porter,; à l’intérêt public 
de notve région, aussi on augure

Les colons à l’honneur
M. Emile Perrault, de Clerval, 

Abitibi, s’est classé premier, cette 
année, dans le concours du Méri­
te agricole chez les colons. M. 
Perrault a conservé 881 pointa 
sur 1,000.

En 1935, M. Perrault avait mé­
rité le titre de “Chevalier” avec 
790 points sur 1,000. Cette année, 
il obtient le titre d’“Officier.”

Dans la classe des “Chevaliers”, 
lé premier est M. Johnny Guay, 
de Saint-Lue-de-Lnmothe, Abitibi, 
qui a conservé 840 points sur 
1,000.

Il y a cette année Ï9 “Officiers” 
et 95 “Chevaliers”.

Les juges étaient: MM. J.-Al- 
berfc Sirois, professeur à. l’Ecole 
d’Agriculture de Ste-Anne-de-la- 
Pocatière, secrétaire, M. Damase 
Bégin, de Palmarollc, comman­
deur de l’Ordre du Mérite agrico­
le, cl M. J.-A. Rhault, de Dcs- 
chaillons.

déjà beaucoup de bien de cette fé­
dération des jeunes.
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TEMOIGNAGE D’APPRECIATION
Le Comité de» Fête» du 25ième Anniversaire de l’Abitibi a reçu 

plusieurs témoignages d’appréciation.
Il nous fait plaisir de transmettre à nos lecteurs copie de deux 

lettres qui parlent par elles-mêmes:

CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA

Service des voyageurs

tiare Bonaventure,
Montréal, le 18 août 1938.

M. Bernard Cossette, secrétaire
Comité des fêtes, anniversaire de l’Abitibi,
Amos, P. t>.

Cher Monsieur Cossette,

J’accuse réception de votre lettre du 13 courant ainsi que des 
deux médailles et de l’album-souvenir de vos fêtes pour lesquels je 
vous remercie.

Le livre-souvenir a une grande valeur documentaire et est très 
bien fait; il nous sera certainement utile à l’occasion.

Je suis très sensible aux remarques bienveillantes que vous avez 
à notre égard, et je dois vous dire en toute sincérité, qu’en effet tout ce 
que nous avons vu durant notre séjour chez vous ne fera qu’inlensifier 
l’intérêt que nous portons à la région de l’Abitibi.

MM. LeBlanc et Trudeau se joignent à moi pour vous dire que 
notre visite nous a été profitable à maints points de vue et je vous prie 
d’agréer pour vous-même et le comité d’organisation des fêtes, avec 
nos félicitations chaleureuses, l’expression de nos sentiments les plus 
cordiaux, et me croire,

Votre tout dévoué,

(Signé) E. C. ELLIOTT.
Agent général. 

Service des voyageurs.

HECATOMBE A QUEBEC
(buite de la page » ' 

* /

VILLE DE VAL D’OR

Val d’Or, Qué., 
le 9 août 1938.

M. J.-O. Montpetit,
Amos, Abitibi, Qué.

Cher Monsieur,

De retour d'Amos et les yeux encore remplis de la féerie des fêtes, 
je m’empresse de vous donner mes impressions et mon témoignage. Ce 
fut une célébration digne en tous points de son objet.

Veuillez présenter mes hommages et mes félicitations aux char­
mantes Bretonnes de tous Ages qui donnaient A votre ville son véritable 
caractère de ville française.

Les illuminations, le feu d'artifice, la parade; tout fut réussi et la 
foule innombrable des visiteurs sera probablement unanime A décla­
rer que le comité d’organisation mérite toutes nos félicitations.

Le concours généreux de tous les centres de l’Abitibi servira A 
prouver que l’esprit d’entente et de coopération n’est pas encore mort 
dans notre pays du Québec, quoiqu’en pensent les dénigreurs.

Ce fut un succès. Bravos Amos!
Votre dévoué,

(Signé) B. ARCHAMBAULT,
Greffier.

Quatre morts et dix blessés, tel est le bilan de l'effroyable 
tragédie qui £st survenue, à bonne heure, jeudi matin, à St- 
Grégoire de Montmorency.

Les recherches, dans les débris, se sont terminées à 11 hrs 
a.m., après que le maire de St-Grégoire, M. F.-X. Bouchard, 
eut annoncé qu'il n'y avait plus de victimes dans les décombres.

Les morts furent: Madame Patrick Delisle, Madame Co- 
rentin, Mlle Glorioso Lachance, âgée de 20 ans, et un bébé, en­
fant de M. Patrick Delisle.

Les blessés, au nombre de dix, ont été tirés des débris. Six 
ont été transportés à l'Hôpital de l'Enfant-Jésus, à Québec : M. 
Léo Lavigne, Madame Gérard Déchêne, Mlle Marie-Paule 
Grignon, Mme Léo Lavigne, Alphonse Délisle, Mme Delphis 
Lachance. Leur état n'est pas jugé grave. Les autres blessés 
ont été pansées sur le lieu de l'accident.

Des milliers et des milliers de personnes ont visité les di­
vers endroits où se produisirent des accidents.

Les blessés, dans le déraillement du train du C. P. R. ont 
été transportés à Québec, vers 2 heures, jeudi

La liste des sinistres et des dommages s'allongent conti­
nuellement. Des nouvelles arrivent de toutes parts. Il y a eu 
des inondations à Charlesbourg, à l'Ancienne-Lorette, à Ste- 
Catherine de Portneuf, etc. Des ponts ont été emportés, des 
clôtures arrachées. Les jardins ont subi des dommages sé­
rieux. Des caves ont été inondées et de nombreux bâtiments 
de ferme.

A ('Ancienne-Lorette, la famille de M. Lauréat Kirouac a 
évacué sa résidence d'été en se sauvant en canot.

Maux délité
Pour prompt oouU jsmtnt, 

prenez un veoe d»

ABBEY S
IM. »yrnrM M.I71

ils pourraient bien vous en bou­
cher un coin, en vous disant qu’ils 
contribuent beaucoup plus que 
vous aux oeuvres sociales et pa­
roissiales. Quand je vous dis de» 
choses sous-entendues, ou en d’Au­
tres termes, quand je vous parle 
en parabole, ce n’est pas bien que 
tout le monde voit ça, ce n’est pas 
tous les lecteurs qui comprennent 
ce qu’il y a d’écrit entre les li­
gnes et ils viennent les oreilles 
dans le crin. Faites attention, ma 
tante, ne montrez pas cette lettre 
à personne et je promets de voiis 
faire rire aux larmes la prochaine 
fois.

Votre petit Claude

P.-S. — Si vous ne montrez pas 
cette lettre aux correspondants; 
quand je serai rendu au collège, je 
vous ferai dire la chose importan­
te et drôle.

soyez donc pas gêné, ma tante s’ils sont propriétaires,
Pauline, avec ces gens-là, ils vous 
disent qu’ils appartiennent à une 
grande association, et qu’ils ont le 
droit de voir vos lettres, quand 
même elles sont personnelles, tout 
ça c’est des blagues, envoyez-les 
se promener. Demandez-leur donc

et s’ils
paient des taxes, il paraît qu’il 
faut être propriétaire et payer 
des taxes pour être correspon­
dants de journaux, mais ma Tan­
te, ne poussez pas au moins l’im­
prudence de leur demander, s’ils 
sont contribuables, parce que là

C.

Maire de Joliette
Montréal, 2. — M. Jean-Bap­

tiste Fontaine, agent d’assurances 
et président de la Joliette Steel, a 
été élu maire de Joliette, avec une 
majorité de 120 voix sur son ad­
versaire, le Dr J.-A. Pelletier.

VILLEMONTEL

Villemontel, le 27 août 1938.
Lettre à ma Tante Pauline 

Je crois que la présente sera la 
dernière que je vais vous écrire. 
Papa a décidé de m’envoyer au 
collège cette année. Vous inc dites, 
ma tante, que vous n’avez pas pu 
venir à nos fêtes du 25ième anni­
versaire de l’Abiiibi, parce que 
vous avez été malade. Je le re­
grette beaucoup. .le vous assure 
que ça été beau en grand. Com-

L’ORGE ET LE HOUBLON SONT LES PRINCIPAUX INGREDIENTS 
DES FAMEUSES BIERES “DAWESBLACK HORSE,f ET

“DOW OLD STOCK".

1.0 ministère* «Us Travaux publics recevra 
jusqu’à midi (heure avancée), le mercredi 
7 septembre 19.18. dos soumissions pour la 
fourniture et l’installation de l’aménagement 
intérieur di* l’édifice public d'Amos, 1’. Q.« 
lesquelles soumissions devront être cachetées, 
adressées nu Houssiuné, et porter sur I enve­
loppe, en sus de l’ndrcese. les mots : "Sou- 
■nsston pour aména*rement intérieur, édifi­
ce pubiic, Amos. P. Q.". ...

On peut consulter les plans et le devis, 
et se procurer la formule de soumiasion aux 
bureaux de l'architecte en chef du ministè­
re des Travaux publics, Ottawa, du commis 
dos travaux, édifice de la douane, Québec, 
P. Q.. du surintendant, 1&0 ouest, rue 
Saint-Paul. Montréal. P. Q.. et du maître 
de poste, Amos, P. Q.

On ne tiendra compte que des soumis­
sions qui seront faites sur la formule 
fournie par le ministère et en conformité 
des conditions qui y sont Stipulées.

Un chèque é«al à 10 pour 100 du mon­
tant de la soumission, fait à l’ordre du mi­
nistre des Travaux publics et visé par une 
banque à charte canadienne devra accom- 
papner chaque soumission. On acceptera 
aussi comme garantie des bons au porteur 
du Dominion du Canada ou de la Compa­
gnie du chemin de fer Canadion-Nntional et 
de ses compapnies constituantes, parantis 
sans condition par le Dominion du Canada, 
quant au capital et à l’intérêt, ou les !>.• . 
susdits et, s'il y a lieu, un chèque visé pour 
compléter le montant.

Par ordre,
J. M. SOMERVILLE.

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 22 août 1938.
26 août, 2 sept.

me de raison, je n’ai pas pu tout 
voir. Papa n’a pas voulu me lâ­
cher “lousse” comme on dit, mais 
il a été* bien raisonnable. J’ai vu 
la grande messe pontificale, chan­
tée en plein air, à l’ouverture des 
fêtes. 11 y avait là deux évêques, 
des Prélats domestiques, des pre­
miers prêtres missionnaires, et une 
foule nombreuse. Ç’n été bien 
beau. J’ai aussi vu la parade des 
pageants, toutes les classes, ma 
Tante, y étaient représentées, il y 
avait environ 500 pageants avet 
de beaux chars allégoriques. Je 
vous assure qu’on a bien fait les 
choses. La dernière journée, le 
Premier Ministre, M. Mnuricc-L. 
Duplessis, est venu faire la clôtu­
re des fêtes. C’est un homme vif 
en grand, il est arrivé à 11.15 
heures a. m. et il est reparti à 5 
heures, p. m. 11 a eu le temps, pa­
raît-il, de faire une bonne clôture, 
mais c’est vrai qu’il avait avec lui 
dos Ministres et Sous-Ministres 
pour planter les piquets, ils lui ont 
bien aidé. On dit, ma Tante, que 
Monsieur Duplessis a fait un beau 
discours. 11 parlait dans une espè­
ce d’entonnoir placé dans le Châ­
teau Inn. et les gens étaient de­
hors qui écoutaient autour d’un 
grand porte-voix. Papa m’a dit 
(moi, je n’y étais pas) qu’il y 
avait assez de monde qui pleu­
raient. que l’herbe en était toute 
trempée, mais moi. je crois qu’il 
devait pleuvoir, mais, il est vrai 
aussi, qu’il y a des gens qui pleu­
rent quand ils ont trop de joie, 
comme ils pleurent, quand ils ont 
trop de peine, et je commence à le 
croire un pou.

Ma chère tante, j’aurais quel­
que chose de bien important et 
drôle à vous dire, mais vous mon­
trez toujours mes lettres aux cor­
respondants des journaux, ne.

mm *

Notre illustratitÿi fait voir une partie du vaste entrepôt frigorifique où le houblon est mis en 
réserve jusqu’au besoin. La petite vignette vous donne une idée des dimensions d’une seule baie 
C’est le mélange du houblon — acheté de cinq pays différents, car chaque région a ses caracté­
ristiques propres — qui détermine la saveur d une bonne bière. Pour que le Canada reçoive sa 
juste part de leurs achats considérables, ees compagnies encouragent fortement les cultivateurs 
canadiens à produire du houblon là où la culture de cette céréale est pratique.
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La Compagnie Pepsi-Cola intente
un procès à la Compagnie Coca-Cola

Elle demande au bureau des brevets, aux Etats-Unis, d'annuler la 
marque de commerce Coca - Cola pour cause de fraude.

New-York, 6 août. — La Com­
pagnie Pepsi-Cola a émis aujour­
d’hui à la Cour Suprême du Com­
té de Queens un avis de plainte 
contre la Compagnie Coca-Cola 
demandant que l’on enjoigne la 
Compagnie Coca-Cola de cesser de 
gêner le commerce de la compagnie 
Pepsi-Cola, de ses compagnies 
subsidiaires et de ses embouteil- 
leurs autorisés, dans tous les 
Etats-Unis.

En même temps que l’émission 
de l’avis contre la compagnie Co­
ca-Cola, la compagnie Pepsi-Cola 
en envoyé une pétition au Bureau 
des Brevets des Etats-Unis, a 
Washington, D. C. contestant la 
validité de la marque de commer­
ce Coca-Cola. On y affirme que 
cette marque de commerce a été 
obtenue “au moyen de déclara­
tions fausses et frauduleuses faites 
lors de la demande du brevet.”

La pétition déclare que les mots 
“Coca” et “Cola” sont des mots 
purement descriptifs, qu’ils sont 
du domaine public, et que, par 
conséquent, la compagnie Coca- 
Cola n’a pas droit à leur usage 
exclusif.

L’avis affirme que la marque 
déposée “Pepsi-Cola” existe et a 
été utilisée continuellement depuis

à côte en concurrence avec Coca- 
Cola, et qu’aux Etats-Unis ses 
droits n’ont été contestés par per 
sonne durant toute cette période.

Pendant ces dernières années, la 
compagnie Pepsi-Cola a mené une 
campagne active de ventes et de 
publicité; il s’en est suivi que leur 
produit est maintenant en vente 
non seulement dans tous les Etats- 
Unis, mais aussi dans beaucoup 
d’autres pays.

L’avis affirme en outre que la 
compagnie Pepsi-Cola, ses compa­
gnies subsidiaires, ses affiliés et 
embouteilleurs autorisés ont inves­
ti dans leur commerce au-dessus 
de $25,000,000.00 et que cette an­
née, plus d’un million de dollar? 
($1.000.000.00) ont été dépensés 
pour la publicité dans les jour­
naux.

La compagnie Pepsi-Cola sou­
tient que “dans le district métro­
politain de New-York et dans de 
nombreux autres endroits, la ven­
te de Pepsi-Cola en bouteilles 
dépasse de beaucoup la vente de 
Coca-Cola en bouteilles; et que, 
par suite, la compagnie Coca-Cola 
a eu recours à des procédés illé­
gaux et frauduleux pour écraser 
cette concurrence, endommager la 
réputation de la compagnie Pepsi-

St-Frs de Destor, Ab.
BELLES CEREMONIES — 

Dimanche, le 21 août, eut lieu la 
bénédiction solennelle d’une croix 
de Jacques Cartier, qui a été éri­
gée sur le terrain de la fabrique. 
Cette cérémonie coïncidait avec le 
3e anniversarie de l’arrivée des 
premiers colons.

Après la grand’mosse, il y eut 
consécration solennelle de tous les 
paroissiens à la sainte Vierge.

A 3 h. et demie de l’après-midi, 
eut lieu la bénédiction d’une sta­
tue de la Sainte-Vierge, présidée 
par M. l’abbé Lalonde, curé à La 
Sarre, qui prononça l’allocution de 
circonstance.

Des cantiques à la Saintc-Vier- 
?e furent chantés par MM. Louis- 
T’harles Savard. B.S.A., Alfred 
Paré, employé du C.N., et Jean 
Jintaigne, de Davangus.

C’est à la suite de cette céré­
monie qu’eut lieu la bénédiction 
dé la nouvelle croix.

Au choeur, on remarquait: M. 
l’abbé Lalonde. curé à La Sarre, 
M. l’abbé Halde, curé à Palma- 
rolle. et M. l’abbé E. Boutin, pas­
teur de notre paroisse.

Un salut du Saint-Sacrement, 
présidé par M. l’abbé Halde, clô­
tura ces touchantes cérémonies.

m
TEMOIGNAGE D’APPRECIATION
Alonsieur Lucippe Hivon,

Gérant City Gas and Electric Corp. Ltd,
Amos, P. Q.

Cher Alonsieur,
»

Veuillez s’il vous plaît transmettre aux officiers supérieurs de 
votre compagnie nos plus sincères remerciements pour l'éminent ser­
vice rendu au Comité des fêtes et à l'Abitibi tout entier, en fournissant 
gracieusement le courant électrique des décorations lumineuses de la 
ville d’Amos durant les fêtes du 25ièmc anniversaire de l'Abitibi.

Nous vous remercions vous-même personnellement des services 
précieux que vous avez rendus A cette occasion.

%

Votre tout dévoué,
Pour le Comité des fêtes,

Le Secrétaire,
Bernard COSSETTE.

% 4

35 ans; et, que, pendant cette pé- Cola, détruire son commerce, celui 
riode, Pepsi-Cola a été vendu côtcdes compagnies subsidiaires, de

PREMIERES %

Désirez-vous faire de bons placements d’argent sur de 
belles terres de cultivateurs, au taux de huit (8%) pour cent l’an. 
—PREMIERE HYPOTHEQUE, — pour une somme ne dépas­
sant pas la moitié de la valeur de ces terres ?

Adressez-vous à: —

JULES LAVIGNE
NOTAIRE

La Sarre, ABITIBI, Que.
é

Nouvel archer
Moosouc, Ont., 2. — Lcster-C. 

cime garçon de 14 ans, de Chi­
cago, prétend aujourd’hui avoir 
tué un ours de 1,800 livres, sur 
l’île Twin, dans la baie James, au 
moyen de trois flèches. Pour prôn­

er son histoire, le jeune chasseur 
a expédié la peau à Chicago.

Une délégation
Une délégation de l’Association 

catholique des institutrices rurales 
se rendra, mercredi prochain, ren 
contrer le secrétaire provincial, le 
docteur Albiny Paquet, pour lui 
exposer une situation créée dans 
certaines localités qui, l’an der­
nier, avaient majoré le traitement 
de leurs institutrices à $300, 
viennent de réduire ce traitement 
de moitié dans bien des cas.

Dix coups de fouet
à un voleur

Montréal, 2. — Le juge Amédéc 
Monet a condamné Victor Beau- 
champ, alias Louis-Victor Smith, 
à passer 10 ans au pénitencier de 
Saint-Vincent de Paul et à y re- 
cevori dix coups de fouet pour 
une série de vols commis à la 
pointe du revolver.

St-Euègne de Guipes
AU COUVENT. — Les RR. 

SS. de l’Assomption de la sainte 
Vierge sont toutes revenues de 
Nicolct, où elles ont fait leur re­
traite annuelle.

MALADE. — Madame Joseph 
Brousseau est tombée subitement 
malade de paralysie. Nous lui 
souhaitons le retour à la santé.

Tél. 84
Syndic Autorité

4*

J. de V. Lafrance
LIQUIDATEUR

ses affiliés et de ses embouteil­
leurs autorisés, et ainsi se créer 
un monopole dans les breuvages 
non-alcooliques, tout spécialement 
dans les breuvages au Cola.

L’avis soutient que l’on fait des 
efforts pour “acheter le commerce 
de tous les concurrents de Coca- 
Cola de façon à se créer un mono­
pole.

A louer avec option 
d’achat

K LOUER AVEC OPTION D'ACHAT

Polies nouvelles il ga/.oline "Iiisley” 
.ïemi-verge, fii'uttc mécanique, G ru - 
(leur patrouille, bon marché, Ma­
laxeur A béton, nouveaux modèles 
“Ransomo”. toutes grandeurs; 300 
paires de nouvelles couvertures de 
camp, $2.25 la paire; 3 tracteurs 
“Caterpillar”, 5 tonnes, très bonne 
condition; Courroie eonvoyeuso por­
tative. très bonne condition.

DUKE EQUIPAIENT COMPANY 
297. Duke St., - Montréal, P. Q. 
•2-10-20 a O fit —2-0- septembre

■%

Voulez-vous boire des bonnes liqueurs douces ?... Si oui. n’oubliez pas une chose: insistez pour que l’on vous serve 
les liqueurs “KIST”, embouteillées par

LIEEIÏÆ-A-Tir Enregistré
Vous êtes assurés de boire des jus de fruits purs, contenant plus de sucre, et mêlés à la meilleure eau de source naturelle.

Toutes nos capsules portent le nom “KIST”, alors, si vous n'ajoutez pas le mot “KIST” en demandant une liqueur, 
on vous servira plusieurs autres produits qui ne vous flatteront pas autant le palais, et que vous aurez payé le même prix que 
pour une liqueur de qualité supérieure.

Tout le monde sait que les produits embouteillés par Lemay Enregistré sont purs et de haute qualité, et que le consom­
mateur pent les acheter au même prix que bien d’autres produits.

Il ne faut jamais oublier de les demander par leur nom:

ORANGE KIST,

CREAM SODA KIST,

DRY GINGER ALE KIST,

EAU MINERALE KIST, 

CLUB SODA KIST, 

FRAISE KIST,

BLUE BIRD KIST (Liqueur au raisin)

Vous avez aussi l’avaatage de vous rafraîchir, avec un mélange de fruits naturels, qui s’appelle Cocktail Lemay, et 
sans oublier que Pepsi-Cola est toujours embouteillé au même endroit, et que la demande a triplé cette année, cela étant dû à la 
richesse de et produit.

Avec bonne eau et jus de fruits naturels, vous avez qualité.

A VOUS, CONSOMMATEURS, DE NE PAS VOUS LAISSER TROMPER.

(Edifiée Germain & Lafrance. Liée)
1ère Avenue, AMOS

Agents demandés
•

CARTES DE NOEL - Faire en­
voyer assortiment série célèbre 
“Royal” personnelles et en boîte.
— Livre d’échantillons gratis.
— Valeurs augmentées et cartes 
extra gratuites pour commandes 
placées de bonne heure.—Cartes 
personnelles $1.00 la douzaine et 
plus. — Bonnes commissions et 
primes. — Expérience et capital 
non requis. Commandes expé­
diées 24 heures après réception. 
Publié depuis 26 ans. — ROYAL 
PUBLISHING Co., Boite Pot- 
taie 1500, Montréal.

BREVETS 
D’INVENTIONS

(Patentes)

l’our tous pays. -- Uemandc/, 
nos renscignemliis gratuits.

Ramsay. Company
Reg’d

PROCUREURS

273, rue Bank, Ottawa.

A. ST-CYR
Marchand de Musique

GROS & DETAIL

•
“Accordéons Sapins" de 

tous genres.

$2.75 A $11.50

•
18, rue St-Joseph, Québec.

,l La Gazette du Nord
41, Avmm B la la, LJrta

Continua "L'Abltlbl”

"LA GAZETTE DU NORD” «at UÜnïrtfmf‘ U ,!ub,,C‘W Enr,.V
Imprimée aux bureaux de: "Le QuotfAisa
mitée au No 41, Avenue Désin, Lévb. '
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Pour les connaisseurs

■■P

SALADA'
Un bilan riche

d'activités
liC troisième congrès annuel de 

la Fédération des Chambres de 
commerce des jeunes de la Provin­
ce de Québec aura lieu dans la 
vieille cité de Champlain, les 24 
et 25 septembre, au Château Fron­
tenac, sous la présidence de M. 
Paul Audet, président de la Fédé­
ration.

L'organisation du Congrès bat 
déjà son plein et les membres de 
la Chambre de commerce des jeu­
nes de Québec réservent aux jeu­
nes hommes d’affaires de la Pro­
vince le meilleur accueil dans le 
cadre historique de la plus ancien­
ne cité française d’Amérique.

Née dans les circonstances les 
plus difficiles, au cours d’une pé­
riode agitée de notre histoire con- 
temporaine, la Fédération des 
Chambres des jeunes est bien vi­
vante après ses trois jeunes an­
nées. Elle fut fondée dans le but 
ultime de développer chez nous le

Marion & Marion
MsImii

CanadlMM-fraacalM
Brevets, Marque 
de Commerce,
Deeains de 
Fabrique 
enregistrée 
m tous

\v;
131t. ne UNIVEMITI, 

MONTREAL.

Demandes 1* 
•• GUIDE DE 

ltnventbvb•
r qui voua sera eaveyd 
gratuitement aur demanda.

LES SPORTS A AMOS
L'équipe de souque à la corde d'Amos remporte une brillante victoire sur 

l'équipe de Ste*Gertrude et gagne la magnifique coupe offerte par les 
organisateurs de la fête sportive au Stade Municipal de la 10e avenue.

Plus de r»00 personnes ont vu il 
l’oeuvre les deux équipes se disputer 
les honneurs de l'attraction principa­
le de la fête. L'équipe de Ste-tiertru- 
de, <iui n'avait subi aucune défaite 
jusqu'il date a vu l'équipe d’Amos ar­
rêter leurs séries de victoires en rem­
portant le magnifique trophée offert 
A cette occasion par les organisateurs.

L’équipe d’Amos, composée de MM. 
David Champagne, Jus, (’hampagne, 
Théophile Hamel, Denis Albert. Dési­
ré Laçasse. Jean-Paul Filion et Alcide 
Plante, dirigée par le capitaine Tho­
mas Albert, quoique plus légère que 
l'équipe de Ste-Gertrude, n’n rien cé­
dé A ses adversaires qui étaient des 
plus confiants de retourner elle» eux 
avec une autre victoire et une autre 
coupe A ajouter A plusieurs autres 
qu’ils ont gagnées au cours de la pré­
sente saison.

goût des affaires, le sens du civis­
me pour une plus intelligente 
compréhension de nos besoins 
économiques.

Ce que la Fédération des jeunes 
a obtenu de nos gouvernements 
tant provincial que fédéral, nul ne 
songe à le contester et il a suffi 
d’assister aux délibérations du 
dernier’ Congrès tenu à Montréal 
pour se rendre compte du sérieux 
de nos jeunes hommes d’affaires 
québécois.

Plus que jamais la Fédération 
des Chambres de commerce des 
jeunes songe à réaliser un pro­
gramme pratique et le Congrès 
des 24 et 25 septembre apportera 
à notre jeune génération un ali­
ment substantiel pour nourrir son 
enthousiasme assailli par les affres 
du défaitisme.

Ce troisième Congrès devrait 
réunir dans la vieille capitale au 
delà de 500 jeunes gens de tous 
les coins de la province puisque la 
Fédération compte des Chambres 
de l’est à l’ouest, de Rimouski à chaudement, en plus de rem­

porter une magnifique boîte de eign-

L’équlpe de balle molle J. V. S. 
d’Amos cause une surprise A celle de 
Ste-Gertrude, dans sa première ren­
contre au cours de la présente saison 
en lui infligeant une défaite par le 
pointage de 10 A 0 et en plus de sa 
victoire décisive a gagné la magnifi­
que coupe offerte par M. Conrad 
Drouin. d’Amos. Le lanceur de l'équi­
pe J. V. S. a contribué grandement A 
la victoire de son équipe en lançant 
une partie sensationnelle, paralysant 
par sa balle rapide les gros frappeurs 
de Ste-Gertrude.

L’équipe des jeunes de Ste-Gertru­
de. A la souque A la corde, humiliée de 
sa défaite A la balle molle, a réuni ses 
forces pour triompher de celle des 
jeunes d’Amos en remportant une vic­
toire qui s’est, disputée d’une manière

Des médailles - souvenirs ont été 
données aux gagnants pour courses A 
pied, sauts eu hauteur et en longueur.

Les organisateurs remercient bien 
sincèrement, tous ceux (pii ont contri­
bué au succès de cette fête et les invi­
tent A revenir de nouveau donner leur 
encouragement fort apprécié. l^*s or­
ganisateurs tiennent. A mettre au fait 
et remercient bien sincèrement les 
nombreux partisans de Ste-Gertrude 
qui n’ont, pus compté les milles pour 
donner leur encouragement A la cause 
sjmrtlve, tel (pie nous les connaissions 
déjA.

LE SERVICE DE 
CIRCULATION

M. Charles Girouard, directeur 
du Service de Circulation, dans la 
Province, a adressé aux Curés de 
la Province, la lettre circulaire 
qui suit :
Monsieur le Curé,

1.—Le service de la circulation

Tél. Bureau: 322 —Rés.: 32

HENRI DROUIN
B.A., L.L.L.

Avocat et Procureur 
Edifice Drouin, - AMOS

rTél. No. 45 C. P. 99

FEUX ALLARD
AVOCAT

Edifice de:—

Germain & Lafranec, Idée
AMOS, QUE. 

&$$$$$$«««$$$$$$$$$$$«$$$««$$

Hull et du nord au sud, d’Amos à 
Coaticook. La Cbapibre des jeu­
nes de Québec attend ses collè­
gues au troisième congrès de la 
Fédération.

A LOURDES
Paris, 2. — Au cours des douze 

mois écoulés la cite mariale de 
Lourdes a été visitée par 1,200,000 
pèlerins.

L’attrait mystique toujours plus 
grand de la grotte miraculeuse de 
la ville de sainte Bernadette sur 
les masses catholiques du monde 
entier et surtout sur les catholi­
ques d’Europe ne fait que croître. 
Et l’élan vers la cité sainte pyré­
néenne a été particulièrement sen­
sible au cours de l’année jubilai­
re écoulée qui fut l’année mariale 
par excellence. Malgré l’attirance 
des nombreux grands pèlerinages 
et des solennités grandioses com­
me le congrès eucharistique de 
Budapest, les fêtes de Lisieux et 
Reims ou les autres grandes fêtes 
mariales françaises de Boulogne 
et d’Abbeville.

C’est toujours vers Lourdes que 
se dirige surtout la ferveur des 
pèlerins. Et certaines interdic­
tions au tourisme comme la règle­
mentation allemande des devises 
ou même le fait que le pèlerina­
ge national italien traditionnel n’n 
pas pris cette année le chemin des 
Pvrénées, n’ont en rien diminuée

des accidents toujours déplora­
bles.

3. —Les cyclistes devraient sui­
vre les mêmes règlements que le 
conducteur ou le chauffeur d’un 
véhicule automobile: S’abstenir de 
faire de la vitesse; garder l’extrê­
me droite de la route sans “zigza­
guer”; toujours signaler un arrêt, 
un tournant en tendant le bras; 
porter du blanc la nuit; tenir sa 
bicyclette en parfaite condition.

4. —Le piéton, sur la grande 
route, devrait toujours marcher à 
gauche, tout particulièrement la 
nuit, de façon à voir les véhicu­
les qui viennent vers lui et les évi­
ter facilement.

5. —Les parents qui veillent sur 
la vie de leurs enfants ne les lais­
seront pas jouer sur la grande 
route et leur donneront de sages 
conseils pour leur faire éviter le 
danger qui les menace.

6. —Nous comptons, M. l’abbé, 
sur votre précieuse collaboration 
pour renseigner vos paroissiens a 
ee sujet et faire bénéficier de vos 
sages conseils et prévenir ainsi des 
accidents déplorables. Je vous 
prierais donc d’en aviser vos fidè­
les, si possible au prône, le diman­
che. De cette façon, nous sommes 
assurés que vos sages conseils se-

provinciale s’intéresse non seule­
ment à l’application de la LOI des ^ ^ ^
Véhicules Automobiles mais enco- ronj. rnjg çn pra^jqUe 
re et surtout a la sécurité publi­
que et à la sauvegarde de notre 
capital humain, sur les routes.

SOYEZ FORT
SI VOUS SOUFFREZ DEi

FAIBLESSE COURBATURES 

NERVOSITE FATIGUE HABITUELLE 

EPUISEMENT MANQUE D’APPETIT

ivk, offerb» par les organisateurs.

Courses à pied pour les garçons:

Do ft A S ans — Louison Gagnon. 
Amos.

De 8 A 10 ans — Rodolphe Guille- 
inette, Amos.

De 10 A 12 ans — Jean-Guy Audet- 
le. Amos.

De 12 A 14 ans — Marcel Bourque. 
Amos.

De 14 A Ift ans — Gérard Bastiens, 
Ste-Gertrude.

De 10 A 18 ans — Maurice Gou- 
dreau. Amos.

Courses à pied pour jeunes filles:

De 10 A 12 ans — Thérèse Bour­
que. Amos.

De 12 A 14 ans — Madeleine Gou- 
dreau. Amos.

De 14 A Ift ans — Jeanne d’An 
Raymond, Ste-Gertrude.

Courses pour garçons — 25 au départ

2.—Nous vous prions donc d’a­
viser les piétons et les cyclistes de 
bien vouloir se soumettre a cer­
tains principes de sécurité sur les 
routes, de les mettre en pratique 
et d’éviter, en agissant de façon,

De rt A 10 
veau, Amos.

ans — Vincent Corri

7.—Veuillez agréer, monsieur 
l’abbé, l’expression de mes remer­
ciements très respectueux et me 
croire,

Votre bien dévoué,
Le Directeur de la 

Circulation provinciale, 
E.-Charles Girouard.

Sauts en hauteur pour hommes

Maxime Bouvier remporte le con­
cours sur 11 qui y ont. pris part, sau­
tant facilement pardessus.le ruban A 
une hauteur de ô pieds et 8 pouces.

Sauts en longueur pour hommes

Maxime Bouvier remporte le con­
cours sur ft qui y ont. pris part, sau­
tant d’une longueur de 14 pieds et 8 
pouces, battant La brèche par un pou­
ce au troisième saut.

Arbitre pour la partie de balle mol­
le: Warren Boucher.

la* signaleur au concours de souque 
A la corde: Ovide Latcrreur, de Ste- 
Gertrude.

Juges: Aimé Goyette. d’Amos: et 
Marcel Vaillancourt, de Ste-Gertru­
de.

Signaleur au concours de courses A 
pied: Lloyd Lowest. d’Amos.

Juges: Louis Poliquin et Gaston 
Bonliane. d’Amos. et M. Authier. de 
Ste-Gertrude.

Juge pour sauts en hauteur et en 
longueur: Lucipne Hivon.

PILULES MORO
■i Hi CIE MEDICALE MOR01 k*>D*di,M#(*éal

le nombre des pèlerins de Lour­
des.

Les bureaux de la gare de Lour­
des eommuniquent en effet que du 
1er août 1937 au 1er août 1938, 
747.631 pèlerins sont arrivés par 
le chemin de fer. f °s mêmes ser­
vices évaluent à un chiffre égal, 
sinon supérie' \ le nombre des 
personnes <ru débarquèrent des 
grands autocars et des innombra­
bles voitures particulières.

OÙ EST JOS ?

Ü2PA332& 
pafiaAWf 
AU£ V0U5ÀTuimt

A PRENDRE une

BIERE
Old Stock

(EST RAFRAÎCHISSANT!
"Loi tailleurs ont aussi leurs moments 

de bonheur",
S'empresse de dire Joe d'un ton de con­

naisseur,
"Et, vous pouvez m'en croire, je ne 

manque jamais
Les rendez-vous pressants qu'avec la 

Do .v je fois".
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Cadeau à Oliva Dionne Guicide d’un
Callander, Ont., 2. — Le plus 

touchant des cadeaux reçus same­
di par Oliva Dionne, à l’ocCs^ion 
du 35e anniversaire de sa nais­
sance, est certainement un bou­
quet qui fut préparé à son inten­
tion par ses cinq célèbres fillettes. 
Les quintuplées n’ont pas non 
plus oublié leur mère; elles lui 
ont remis un tapis de table en 
dentelle et une paire de gants.

La Reine (Abitibi)
MARIAGES. — M. Philippe 

Doré a épousé Mlle Juliette Vézi- 
ne, . et M. Eddy Mcckh, Mlle 
Jeanne Frenette.

VA-ET-VIENT. — M. et Mme 
J.-C. Gauthier chez leurs parents, 
à Chicoutimi.

—M. H. Perrault en promenade 
à St-Charles de Mandeville.

—Mme J. Gareau et sa fille, 
Gracia, en promenade à Juliette.

—Mlle Irène Thouin, en prome­
nade à Ste-Elisabeth.

—M. et Mme Joseph Perrault 
par affaires à St-Charles de Man­
deville.

—M. et Mme Josaphat Berge­
ron, de Metabetchouan, et leurs 
trois enfants, en visite chez M. 
Joseph Perrauk.

—M. H. Desrochers, de St-Di- 
dace, M. J. Lemire et sa fille, en 
visite chez M. Jos. Desrochers.

—Mme Benoît Bordeleau est ve­
nue rendre visite à son mari, M. 
Bordeleau, beurrier.

—Le R. Frère A. Rioux, de 
Berthierville, est venu rendre visi­
te à ses élèves, MM. Jean-Jac­
ques et G.-Claude Daoust.

—La R. Soeur Rita-des-Angcs, 
en visite chez sa mère, Mme veu­
ve G. Marcil.

DEPARTS. — M. et Mme Do­
nat Cashubon, banquier, sont allés 
résider à La Sarre.

—M. et Mme André Lefebvre 
nous quittent également pour aller 
résider à St-Côme.

légionnaire
Un membre de la Légion Cana­

dienne. Hector Paquette, que l'on 
croit être âgé de 40 ans. et dont on 
n’est pas encore parvenu à trouver 
le lieu de résidence, s’est enlevé la 
vie dans des circonstances parti­
culièrement étranges, au cours de 
la dernière fin de semaine, sur la 
voie du C.N.R.. près de Kanasuta, 
Abitibi. Paquette a placé, sous son 
chapeau, un bâton de dynamite 
qu’il avait allumé, et il attendit 
ainsi la mort. Lorsqu’on retrouva 
le corps inanimé de Paquette, quel­
ques minutes plus tard, il avait la 
tête déchiquetée et d’aucune forme 
humaine.

Les agents de la Sûreté provin­
ciale cherchent actuellement à con­
naître l’identité de Paquette. Tout 
ee qu’on a pu trouver dans ses vê­
tements. c’est une carte de mem­
bre de la Légion Canadienne. On 
croit que Paquette demeurait en 
Abitibi depuis environ einq ans et 
qu’il y exerçait le métier de char­
pentier. On ne connaît pas son lieu 
d’origine. On sait que le 1er août 
dernier, Paquette adressa un man­
dat d’argent, mais on ne peut 
dire à quel endroit et à quelle per­
sonne.

M. le docteur G.-A. Giroux, co­
roner du district, tiendra une en­
quête aussitôt que le eorps aura été 
identifié. Les restes mortels de Pa­
quette ont été transportés à la 
morgue de Rouyn.

Départ de colons
Hull, Qué., 2. — Dix-sept chefs 

de famille de Hull et de la région 
sont arrivés à Montreuil, Abitibi, 
où ils s’installeront comme colons 
sous le régime du plan de coloni­
sation du gouvernement de Qué­
bec. Leurs familles les rejoindront 
plus tard.

Les partants sont accompagnés 
durant le voyage par le Père E. 
Rollin, de Pointe-aux-Chêncs, qui 
leur servira d’aumônier.

Gafodea
TOUJOURS UNE BOUTEILLE DE BON BRANDY 

À LA MAISON ! «g
(7

• Dans les cas d’urgence, contre re­

froidissements, dans les mille et une 

circonstances où vous avez besoin d’un 

bon brandy,, procurez-vous l’Emu 

“Trois Etoiles”, le brandy pleine 

force, très savoureux—produit distillé 

des meilleurs raisins de l’Australie en­

soleillée et vieilli dans le bois. L’Emu 

coûte moins cher que les 

brandies étrangers, à 

cause de la préférence im­

périale.

da 26 onces

BRANDY
Australien
EMU

EMU**nio moDuei o» mjit»**1

BOUTEILLE de 10 onces,

85*
The EMU Wine Co. Ltd., Adélaïde et Londres (Ang.) 

Vignobles: Morphett Vale, Australie du Sud. 82QP

Vers l'Abitibi
11 y a eu cette année trois cents 

garçons qui sont allés comme ap- 
3rentis colons en Abitibi. Ils sont 
)artis par groupes de 60 dirigés 
•haciin par un aumônier et des of­
ficiers du département do la colo­
nisation. Ils font tous les travaux 
préliminaires pour recevoir les co­
lons. Leur travail est bien payé et 
en même temps ils acquièrent une 
expérience qui leur permettra dès 
l’an prochain de devenir colons à 
leur tour. On annonce au départe­
ment de la colonisation que pus 
un seul de ces trois cents colons 
n’est revenu. Le succès de cotte 
première expérience jiermcttra au 
gouvernement, l’an prochain, d’em­
ployer encore un plus grand nom­
bre de jeunes gens.

Succès de la
pêche du thon

D’après des rapports reçus par
M. C. H. Howard, directeur du 
service de la chasse et do la pê­
che du Canadien National, la pê­
che du thon est bonne cette an­
née. Le rapport dit qu’il a été 
fait des prises de 43 thons par 
jour. L’honneur de la pêche de ce 
poisson-gibier revient à M. Mau- 
rice Wertheim, de New York, qui 
a réussi à capturer un des pois­
sons géants pesant 565 livres, 
après un rude combat de deux 
heures et trente-cinq minutes. Ce 
ne fut qu’après une course de 30 
milles que M. Wertheim put cn- 
trcT sa prise. Le poisson fut piqué 
près de Liverpool, mais la captu­
re on fut faite qu’à Liverpool,
N. E.

L’Exposition
Nationale

Montréal. — Le Canada pitto­
resque et le confort des trains mo­
dernes seront bien illustrés dans 
1 exhibit que prépare le Canadien 
National pour l’Exposition natio­
nale qui s’ouvrira a Toronto le 
mois prochain. De grandes toiles 
peintes, dont l’une mesure 25 
pieds de long représentent la célè­
bre mer de glace Columbia dans 
le Parc National Jasper et Jasper 
Park Lodge, deux des principaux 
attraits du Parc National Jasper 
dans les Rocheuses Canadiennes.

Le confort des nouvelles voitu­
res climatisées du Canadien Na­
tional sera illustré par des gran­
des photographies en couleur, les 
wagons - lits, les wagons - restau­
rants et les wagons-salons qui en­
trent, dans la composition de 
1’*‘Océan Limité” et du “Continen­
tal Limité.”

Recettes du
Canadien 'T ’ *

Les recettes brutes du Canadien 
National durant la semaine ter­
minée le 21 août 1938 se sont 
élevées à $3,370,391 contre $3.- 
668,070 durant la semaine de 
1937 correspondante, une diminu­
tion de $297,679.

A. ST-CYR ’
Marchand de Musique

CKOS K DETAIL

•
Ukuleles, Violons, Mando­

lines, (iuitares,

Busiques à Bouche,
0.25 à $6.00

•
18, rue St-Joseph, Québec.

^____________ J

Saint-Raphaël de 
Préissac (Abitibi)

Mme M.-L. Dohan 
décédée subitement

FETE DE STE-ANNE. — Les 
paroissiens de St-Raphaël n’ont 
pas voulu laisser passer inaperçue 
lu belle fête de sainte Anne. Quel­
ques jeunes filles du village 
avaient organisé un programme de 
chant et de musique pour la cir­
constance. 11 y eut de nombreuses 
communions.

La messe île 8 heures fut célé­
brée par M. l’abbé Noël Richard 
et la chorale îles jeunes filles fit 
le chant. M. Albert Roy touchait 
l’orgue.

La quête fut faite par Mlles 
Anne-Mario Samson et Cécile 
Grenier.

COLLECTES. — La collecte 
qui a été faite dans la paroisse 
par Mlles Cécile et Anne-Marie 
Samson, et Mlle Cécile Grenier, 
rapporta les honoraires de quatre 
■grand'messes. Celle à l’église n’en 
fut pas moins bonne.

MARIAGE — Lundi, le 8 août, 
M. l’abbé N. Richard bénissait le 
mariage de M. Roméo Tardif, de 
Villemontel, et Mlle Marie-A. 
Bellavance, de Duparquet, autre­
fois d’Amqui.

M. Tardif servait de témoin à 
son fils et M. Bellavance accom­
pagnait sa fille.

COMMISSION SCOLAIRE. — 
Dernièrement, la paroisse organi­
sait une commission scolaire, M. 
l’abbé N. Richard fut nommé se­
crétaire et M. Camille Tardif, 
président. MM. Lucien Mireault, 
Jeffrey Boucher, Gérard Masse et 
Albert Marchand sont commissai­
res.

MALADE. — Mme Aimé La­
verdière est revenue de l’hôpita 
d’Amos en bonne voie île guéri­
son. Nous lui souhaitons un entier 
rétablissement.

VA-ET-VIENT. - Mlle Ger­
maine Grenier est allée à. Québec 
visiter sa soeur et son frère.

—Mlle Anne-Marie Samson 
passe une partie de ses vacances 
chez ses frères, MM. Germain et 
Paul.

—A l'occasion des fêtes d’Amos, 
de nombreux visiteurs se sont 
rendus à Préissac.

—Mme J. Landry, de Robert­
son vil le, est venue en visite chez 
son fils, M. Maurice Landry.

—Mme Jos. Samson, de Saint- 
Charles, en visite chez ses fils, 
MM. Paul et Germain Samson, 
marchands.

—M. et Mme Jos. Samson fils, 
de Québec, également de passage 
chez MM. Germain et Paul Sam- 
son.

““Mme Sauveur Bilodeau, de 
St-Charles, en visite chez sa soeur, 
Mme Emile Prévost.

M. et Mnie Cyrille Turgeon 
en visite chez M. Turgeon, à Ar­
magh, Bellechasse.

Décès à Noranda

Plusieurs citoyens de Rouyn 
apprendront avec regret la mort 
subite de Madame M.-L. Dohan, 
épouse de M. Dohan, propriétaire 
de l’Hôtel Victoria, à Lévis.

M. Dohan a tenu un hôtel à 
touyn, et, plus tard, un Comp­

toir-Lunch, à Noranda.

“La Gazette du Nord” présente 
à la famille l’exiuyssion de see 
plus vives sympathies.

LEMAY EMG
Embouteillé par v ■ 

LANDRIENNE '

AVIS AUX INTERESSES—Dé­

sirez-vous améliorer votre situa­
tion? Si oui, écrivez pour détails 
complets et catalogue à la CIE 
JITO LTEE, 1031 Dorchester Est 
Montréal. — Détaillez nos 200 
produits en demande partout. — 
Proposition attrayante. Très pe­
tit capital requis. 30 jours d’essai 
à nos risques. — Succès garanti 
pour personne sérieuse.

12-10-20 nodt — 1-8-15 sept.

C.-M. Deschênes, B.A.

Téléphone: 175

M. Em. Therrien, époux de 
Dame Annette Thibault, est décé­
dé à l’âge de 26 ans.

C. P. 264, AMOS.

La FAIBLESSE
PtUT DISPARAITRE FACILEMENT

SymptémM ou cootéquancM 
4o l’ANEMIEt

Pôl**" Doulour* do dot, do roltu
raiblaiio Irrégularités
Manqua d appétit Périodes douloureusoi 

Troubles internos
Naryonté ossonlielloment féminins

TONIFIEZ-VOUS EN 
PRENANT LES BONNES

PILULES
les Femmes 1■■ J)

es et Foibles KwU V Ë S I

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée 

1566, rue St-Denis, Montréal

5036

9058
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THEATRE ROYAL - BMPS
Dimanche, le 4 septembre, à 3 et S1/^ heures :

“STOLEN HEAVEN”
Mélodrame et romance avec :

GENE RAYMOND et OLYMPE BRADNA

Lundi et mardi, les 5 - 6 septembre :

“WELLS FARGO”
Drame, avec :

JOEL McCREA, FRANCES DEE, BOB BURNS 
et LLOYD NOLAN

Mercredi et jeudi, les 7 • 8 septembre :

“L’HOMME SANS COEUR”
Drame, avec :

PIERRE RENOIR, MARIE GLORY et AIMOS

Vendredi et samedi, les 9-10 septembre :

“HER JUNGLE LOVE”
Mélodrame, avec :

DOROTHY LAMOUR, RAY MILLAND
» ■=^=^= ■ . .Ti-s ■:■ ■■ ........................ =a

THEATRE ROYAL - AMOS
Dimanche, le 4 septembre, à 3 heures 

et à 8.30 heures p.m.:

“STOLEN HEAVEN” 

avec

Gene Raymond et Olympe Bradna

Musiciens et vaudevillistes, les hé­
ros de ce film sont en réalité des vo­
leurs de bijoux. Pour échapper A la 
police ils se réfuKient chez, un vieux 
pianiste qui essuie de reprendre sa vo- 
Kuc d'antnn. Ils posent en inipressa- 
rios et réussissent A orjrnniser un con­
cert qui doit être la rentrée en seêne 
du vieux musicien. Malheureusement 
la police est encore A leurs trousses. 
Le concert a lieu jrrAee A leurs efforts 
et le vieux musicien qui les a abrités 
dans sa somptueuse maison de cnmpu- 
irno remporte un véritable triomphe. 
Cette bonne action vaut aux deux vo­
leurs une sentence plutôt légère bien 
qu’ils aient profité pendant quelque 
temps de leur séjour dans ce paradis 
volé du vieux musicien.

Dimanche, à 11 heures,

PAS DE REPRESENTATION

Lundi le 5 et mardi le 6 septembre: 

“WELLS FARGO”

avec

Joel McRea, Bob Burns et 
Frances Dee

Vers INdo, un jeune homme est eu 
charge de la diligence dos états de 
l'ouest américain quand lii guerre de 
Sécession éclate. Prenant parti pour 
les états du Nord il va transporter de 
la Califournie A Washington un fort 
chargement d’or. Sa femme a laissé 
traîné quelques lignes écrites de sa 
main et mentionnant la route que le 
convoi va suivre. Cette note tombée 
entre les mains d'un ancien amoureux 
détermine une bataille en régie et la 
rupture des lieux époux. Ce film hau­
tement dramatique nous fournit de 
beaux épisodes de la guerre de Séces­
sion dans ces terrains inhabités de

l’ouest américain et est rempli d’ac­
tion.

Mercredi le 7 et jeudi le 8 septembre:

“ L’HOMME SANS COEUR ”

avec

Pierre Renoir, Alarie Glory et Aimos

Marié A une femme qu’il aime et 
(pii le ruine financièrement, après 
avoir assassiné son associé d’affaires. 
Pierre Renoir fuit la société et vit 
dans la misère. On le retrouve un soir 
de Noël an refuge de l’Armée du Sa­
lut. La vie lui réserve encore des heu­
res de paix mais il a passé A côté du 
bonheur sans s’en apercevoir car une 
jalousie injustifiée l’a jeté dans l’abî­
me oft il s’est toujours débattu.

Vendredi le 9 et samedi le 10 sept.:

“HER JUNGLE LOVE”
(Film tout en couleurs)

avec

Dorothy Lamour et Ray Milland

A la recherche d’un aviateur perdu 
dans les ücs du Sud de l’Océan Paci­
fique, deux jeunes américains A la 
suite d'une panne causée par un ty­
phon restent captifs dans l’une de ces 
îles où ils rencontrent une jeune an­
glaise, a senile blanche de l’ile. Elle va 
leur aider A retourner vers la civilisa­
tion quand un indigène jure leur mort. 
Heureusement d’autres aviateurs sur­
viennent qui les délivrent et les éloi­
gnent de cette lie avec la jeune anglai­
se ravie A sa mère dès ses plus tendres 
années et devenue la déesse des indi­
gènes.

Congrès conservateur

Un congrès conservateur sera 
tenu dans le courant d’octobre, 
dit-on, et les bases de l’organisa­
tion sont déjà jetées. La conven­
tion, qui se tiendrait en octobre, 
aura pour but de choisir un chef 
et d’élaborer un programme. Ce 
serait l’intention ties chefs conser­
vateurs d’avoir des candidats dans 
toutes les circonscriptions électo­
rales aux prochaines élections gé­
nérales. On dit qu’un comité d’or­
ganisation doit être formé sans dé­
lai.

Agents demandés
CARIES DE NOEL - Faire en­
voyer assortiment série célèbre 
“Royal” personnelles et en boîte.
— Livre d'échantillons gratis.
— Valeurs augmentées et cartes 
extra gratuites pour commandes 
placées de bonne heure. — Cartes 
personnelles $1.00 la douzaine et 
plus. — Bonnes commissions et 
primes. — Expérience et capital 
non requis. Commandes expé­
diées 24 heures après réception. 
Publié depuis 26 ans. — ROYAL 
PUBLISHING Co., Boite Postale 
1SOO, Montréal.

LES MALLES DE L'
Le train de Cochrane à Québec n'était pas entré en gare, 

dans la Vieille Capitale, jeudi après-midi. Parti de Cochrane, 
mercredi, ce train a été arrêté, dans sa course, à St-Marc-des- 
Carrières, où l'eau avait atteint une hauteur de vingt pieds.

Les malles ont subi des retards, nous apprend-t-on. Ainsi 
le courrier qui devait être distribué, jeudi matin, ne l'a été que 
vendredi.

La circulation régulière a été reprise, vendredi.
&$$$$$$$$$$$$$$$$$$$$$««$$$$$$«$$«$$$««$«$$$$$$$$$$$$$$$$««$«$$$$•

Mélangé •! embouteillé au Canada par Malchort Distillerie» limited, Montréal et Berthierville

D’APPRECIATION
LETTRES DE REMERCIEMENTS

M. W. L. Masse,
Gérant, La Sarre Power Co., Ltd, 
t La Sarre, P. Q.

Cher Monsieur,

Le Comité des fêtes de FAbitibi vous prie de bien vouloir trans­
mettre à la compagnie La Sarre Power ses plus sincères remercie­
ments pour la courtoisie et la générosité dont elle a fait preuve en ac­
cordant des conditions faciles pour l’illumination de la ville d’Amos, à 
l'occasion des fêtes du 25ème anniversaire de l’Abitibi.

Le Comité apprécie hautement ce geste, qui dénote un véritable 
esprit de coopération.

Veuillez agréer pour vous-même nos remerciements pour le dé­
vouement personnel que vous avez montré dans cette même circons­
tance.

Votre tout dévoué,
Pour le Comité des fêtes,

Le Secrétaire,
Bernard COSSETTE.

..................... y//

Dégâts au 
Jardin Zoologique 

de Québec

large nappe d’eau. Les loups-ma­
rins sont disparus, ainsi que les 
truites, les goélands, les cormorans 
et autres poissons ou oiseaux 
aquatiques. On espère toutefois 
retrouver ces animaux plus bas.

Au Jardin Zoologique, de Qué­
bec, les dégâts causés par la tem­
pête prennent les proportions d’un 
désastre. Une évaluation approxi­
mative des dommages permet de 
les fixer aux environs de $25,000. 
Heureusement, le débordement de 
la riviere n’à pas emporté le pont, 
mais tous les animaux aquatiques 
ont disparu. Les arbres ont été 
emportés, des kiosques ont quitté 
leurs bases et se sont aplatis le 
long de la clôture. La terrasse 
aux canons est complètement en­
combrée de vase, de cailloux, de 
débris d’arbres. L’èau passait en 
torrents et débordait le lit de la 
rivière. Il fallut s’y rendre en ca­
mion et encore, l’eau montait-elle 
par-dessus le marche-pied du vé­
hicule. Les bassins artificiels sont 
complètement disparus sous une

------COURS COMPLET DE-------

RADIO
exclusivement en français. Ou­
verture 12 septembre. Aussi 
cours par correspondance. PROS­
PECTUS SUR DEMANDE.
Institut Canadien de Radio 

1010 est, rue Ste-Catherine, 
MONTREAL, P. Q.

PAUL D’ARAGON
INGENIEUR CIVIL

Spécialité: — MINES

•
Tél. : Dexter 8777

2335, rue Hampton, MONTREAL.

Le Progrès par la Coopération”

3 au 10 SEPTEMBRE

DEMAIN...
s’ouvrira, A Québec, la Grande Exposition Provinciale de 1938. 
qui durera jusqu'au 10 septembre. Ne manquez pas de vous y 
rendre la semaine prochaine, vous en retirerez de multiples 
avantages.

PROFITEZ DES TAUX D’EXCURSION en VIGUEUR

Palais de l’Industrie

Nombreux exhibits commer­
ciaux et Industriels plus intéres­
sants que jamais.

Palais Central

Pièces du Concours de Photo­
graphies et d’Art. Exposition de 
tapis du pays.

Palais de l'Agriculture

Concours hippiques, fruits, lé­
gumes. Démonstrations et con­
férences. Musée d’antiquités.

Pavil. des Arts Domestiques

Exhibits des Cercles de Fer­
mières. des gouvernements fé­
déral et provincial, tricots, tis­
sus domestiques, broderies, etc.

Pavillon Avicole

Volailles, lapins, dindes, pi­
geons et canards.

Visitez vos parents et amis à 
l’occasion de l’Exposition.

DE LUNDI A JEUDI AU COLISEE
Grande Revue

Le CANADA en PARADE
avec 50 artistea et la fanfare du

ROYAL 22ième REGIMENT
VENDREDI, LE 9, AU COLISEE

“ CONCOURS D’AMATEURS ”
Gracieuseté des fabricants des 

CIGARETTES
SWEET CAPORAL

INSCRIPTIONS: — Exposition 
Provinciale, Québec, ou “Chez 
Adrien ”, ô7 St-Augustin, Qué­
bec.

PRIX D’ADMISSION
AU PARC :

Enfanta 8 n lü ans.............. ]0c
Adultes ........   25c
Véhicules .............................. 25c

A L'ESTRADE :
Lundi à Jeudi—Matinées

Enfants. 8 à 15 ans............  25cAdultes .................................. 35'

AU COLISEE :
Le Canada en Parade

Enfants. 8 ans et plus 25c
Adultes 25c
Logea 75C

Courses - Vaudeville - Fanfare 
Carnaval, etc., etc.

42

40


